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Alors que tous les secteurs de lõ®conomie se 

mettent à craquer, la tentation est forte 

pour les politiques de privilégier des solu-

tions nationales qui leur semblent devoir 

séduire des populations déboussolées, ten-

tées par le repli sur soi. 

Sõil est un domaine o½ lõUnion europ®enne 

aura  r®v®l® ses limites, cõest bien dans 

lõ®chec de lõadoption dõun plan d'investisse-

ment massif et coordonn®, ¨ lõimage de 

celui des États-Unis dõAm®rique . 

Nous avons besoin d'une nouvelle gouver-

nance pour lõEurope pour en faire un espa-

ce à la hauteur de l'ampleur des défis et les 

prochaines élections du parlement euro-

péen nous invitent à en débattre. 

Si la crise financi¯re est dõabord le fruit 

dõune inflation du cr®dit et de gains ¨ court 

terme , la crise ®conomique quõelle a entra´-

née plonge plus profondément ses racines 

dans un mode de développement périmé, 

victime de son incapacité à prendre en 

compte les conséquences de ses activités 

sur les hommes et sur la planète. 

Plutôt que de gérer au coup par coup, avec 

une efficacité incertaine, les défaillances de 

secteurs de production souvent archaïques, 

mieux vaudrait, pour sauver le présent en 

®pargnant lõavenir, sõinterroger sur les priori-

t®s de lõEurope de demain, remettre son 

®conomie sur les rails dõun d®veloppement 

vraiment durable et préparer les bons trem-

plins pour des emplois pérennes. 

Lõoccasion est historique pour r®inventer un 

avenir européen qui fasse sens pour les 

générations présentes.  

ʴ  Sylvie Berline. 

Éditorial : 

Profiter de la crise pour réconcilier présent et 

avenir de lõEurope 
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Comme elle lõa fait ¨ lõoccasion de chaque 

consultation ®lectorale, lõassociation 4D invite 

¨ sõinterroger sur la port®e des prochaines 

®lections europ®ennes,  sur lõavanc®e d®mo-

cratique que lõon doit en attendre, sur la capa-

cité du nouveau Parlement qui sortira des ur-

nes en juin.  

Celui-ci,  dont les attributions pourront se voir 

renforcées, aura à répondre à la conjonction 

des crises - écologique, énergétique, alimentai-

re, financière, économique, sociale, identitaire 

ð qui risque de précipiter la planète dans une 

régression sans précédent . 

 

Rendez-vous le 7 avril, à 17h30, à la Maison 

de lõarchitecture (salle de la chapelle) - 148, 

rue du fbg Saint-Martin, 75 010 Paris. 

Métro Gare de lõEst (sortie ç Faubourg Saint 

Martin »). 

Mardi de 4D, 7 avril 2009 :  

le d®veloppement durable de la plan¯te a besoin dõEurope. 

 

NOUVEAU : LõEncyclop®die 

du dd en accès libre 

sur Internet !  
http://www.encyclopedie-dd.org 

 

Voir pages 4 et 5 

http://www.encyclopedie-dd.org


Lõactualit® du D®veloppement Durable 

Grenelle, c'est où ? 

 

Ce n'est pas que l'histoire bégaie, mais les gens sont bien oublieux. Bis repetita placent, sed 

perseverare diabolicum est. Allons donc feuilleter les pages roses (par les temps qui courent, 

cette couleur vous sortira peut-être de la morosité ambiante). Répétées (une fois) les choses 

peuvent plaire, mais persévérer reste diabolique !  Et je m'avoue que la répétition de l'humeur 

peut entraîner des troubles que le clystère soulage fort peu. 

Ainsi en va-t-il du grand souci "écologique". Une grand'messe concélébrée avec un certain 

panache et un certain bonheur de l'expression. Pour une fois, se disait-on (et même les plus 

grincheux), le rite produira quelque effet. Et puis il y aurait une loi, puis une deuxième pour 

exprimer toute l'excellence des engagements pris. C'était beau comme l'antique. Le 

d®veloppement allait devenir durableé Seuls les r°ves le furent. 

Pour donner à rêver, les communicants eurent une idée (géniale, coco ! géni-a-le !) : faire croire 

à tous les écolos, assimilés à des babas cools nostalgiques d'un passé où aurait régné la 

concorde sur fond d'enthousiasme "révolutionnaire", que l'an 01 revenait à l'ordre du jour. On 

mythifia les soi-disant accords de mai 1968, obtenus à la suite de longues négociations, dits 

accords de Grenelle. Il faut se souvenir de la trouille des nantis d'avant mai 1968 (Chirac y 

venant avec un revolver dans la poche !) et de la détestation que syndicats dits ouvriers et 

patronat nourrissaient envers les étudiants, pour apprécier tout le sel du "revival" de 2007. 

Depuis ce trait, toute réunion devient un Grenelle. L'expression fait florès. Et flop ! flop ! et re 

flop ! Comme averse printanière. Comme rose l'espace d'un matin. Comme fumée légère que le 

vent disperse. Car, imaginez-vous que les goinfres de la productivité, de la rentabilité et de la 

comptabilité délaisseraient leurs écus sonnants et trébuchants (les banques qui trébuchent et 

entra´nent l'®conomie dans la d®b©cle, c'est la fable des aveugles de Compi¯gneé) pour des 

lunes écolos ? Les lois s'enlisent dans les discussions, les atermoiements,  les sous-

amendements et les détricotages divers. 

Heureusement, les riches s'en foutent. Ils ne se soucient que de la rentabilité (primes, stock-

options, dorures de parachutes, chapeaux à larges bords pour la retraite). La rentabilité n'est 

rien d'autre que le déport des coûts sur les salariés et les esclaves, sur l'environnement, sur la 

société toute entière. Au diable les nuisances qui diminuent la profitabilité. Quant à la 

responsabilité, la seule qu'ils se reconnaissent, c'est d'accroître la rente. Pollués, payeurs. Non 

mais des fois. Grenelle, c'est pour la galerie. Nous, on empoche. Et nous ne lâcherons rien. 

Grenelle fut un charmant village aux portes de Paris. Il n'en reste qu'une rue, bordée d'édifices 

où les gens sérieux taillent des croupières aux songe-creux et aux naïfs. Et la paroisse de Saint-

Pierre-du-Gros-Caillou. Celui qui reste dans leur chaussuresé 

 

Et les enfants de Tchernobyl meurent toujours. Les affamés survivent encore. 

Humeur durable  

Par Jean-Pierre Nicol 
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La dernière réforme de la PAC, suite 

au « bilan de santé » adopté le 20 

novembre 2008 sous présidence 

Française a laissé, comme les pré-

c®dentes dõailleurs, des marges de 

manïuvre importantes aux diff®-

rents Etats membres de lõUE pour 

son application. En effet, la PAC, 

bien que disposant dõun tronc com-

mun de dispositions de gestion, 

diff¯re dõun pays ¨ lõautre dans son 

application, notamment en matière 

de distribution des aides directes. 

Cela non seulement entre premiers 

et derniers adhérents, mais aussi 

dans le groupe des premiers. 

Le syst¯me fran­ais dõaides mis en 

place en 1992 avait doté les céréa-

liers dõavantages exorbitants. De-

puis cette instauration, les éleveurs, 

et notamment ceux qui pratiquent 

lõ®levage essentiellement ¨ base 

dõherbe, criaient ¨ lõiniquit®. Les 

récentes décisions « Barnier » vien-

nent de réorienter environ 1,5 mil-

liard dõeuros sur les 9 du Premier 

Pilier. Pour certains céréaliers, cette 

décision, depuis longtemps atten-

due, a remis en cause des avanta-

ges acquis qui avaient la forme 

dõune ç rente » qui leur était versée 

chaque année quelle que soit la 

conjoncture du marché. Ces fonds 

doivent être affectés principalement 

¨ des soutiens ¨ lõ®conomie des 

territoires, ¨ lõ®levage ¨ base dõher-

be, ¨ lõagriculture biologique et ¨ 

des assurances récoltes.  

Certaines modalit®s dõapplication 

de ces décisions ne sont pas encore 

connues, mais dõores et d®j¨, cette 

réorientation de 18% des aides va 

dans le bon sens pour le développe-

ment durable, ne serait-ce que si 

lõon en juge par lõaccueil, plut¹t 

favorable, des ONG environnemen-

tales, de la «Confédération paysan-

ne » et des éleveurs de la FNSEA et 

défavorable sans la moindre nuan-

ce, des céréaliers de la FNSEA  ! 

ʳ  Joseph Racapé 

Aujourdõhui, sur son site Internet lõAlliance 

pour la planète  (qui regroupe de nombreuses 

ONG environnementales) met en ligne la car-

te de France des projets « Grenello-

incompatibles».  

LõAlliance d®nonce aussi les nouveaux re-

tards dans lõexamen des projets de loi Grenel-

le. 

Lõann®e 2009 est d®cisive dans la course 

contre la montre pour enrayer le dérèglement 

climatique et stopper 

lõh®catombe de la 

biodiversité. Hélas, de 

trop nombreux projets 

sõinscrivent, au cïur 

de nos territoires, en contradiction totale avec 

l'esprit et les mesures du Grenelle de lõenvi-

ronnement, qui auraient pourtant dûs mar-

quer une rupture décisive ! 

Visualisez la carte sur le site de lõAlliance. 

Les choix Français de mise 

en ïuvre de la derni¯re 

réforme de la Politique  

Agricole Commune (PAC)  

Carte des projets grenello incompatibles 
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http://lalliance.fr/_Actions/118-Carte-De-France-Des-Projets-Grenello-Incompatibles
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Les organisateurs de manifestations doivent 

sõengager ¨ r®duire leur impact sur notre envi-

ronnement et à oeuvrer en faveur de la ci-

toyenneté locale !  A l'occasion de la Semaine 

Nationale du Développement Durable, le 

Conseil Général, l'ADEME et le Conseil Dépar-

temental des Agenda 21 organisent le 1er 

salon des manifestations responsables. 

Ateliers de travail, exposants, mini-

conférences thématiques offriront autant de 

moments et de lieux pour d®battre de ce quõil 

faut faire et comment, de prises de contact et 

dõengagement des acteurs girondins. 

Le Conseil général de la Gironde publie à cet-

te occasion le Guide Pratique pour des mani-

festations responsables en Gironde, r®alis® 

en partenariat avec lõAssociation Meduli Natu-

re et lõADEME, avec lõappui du Conseil D®par-

temental des Agenda 21 locaux. 

Plus dõinformation sur le site Internet du 

Conseil général. 

Le 12 mars dernier, Chantal 

Jouanno, secr®taire dõ£tat charg® 

de lõ£cologie et Mich¯le Pappalar-

do, Déléguée interministérielle et 

Commissaire générale au dévelop-

pement durable, ont salu® lõenga-

gement des territoires en faveur 

du développement durable. Les 

101 agendas 21 reconnus depuis 

3 ans ont ®t® r®compens®s ¨ cette 

occasion.  

Plus dõinfos sur le site de 

lõObservatoire : http://

www.observatoire-territoires-

durables.org 

LõObservatoire propose sur son 

site Internet une nouvelle boîte à 

outils pour les territoires qui sou-

haitent renforcer le volet climat ð 

®nergie de leur agenda 21, sõenga-

ger dans une plan Climat-énergie 

territorial, ou orienter leur politique 

énergétique en vue de limiter leurs 

émissions de gaz à effet de serre 

et sõadapter aux changements 

climatiques.  

La boîte à outils Climat-énergie, 

cõest une s®lection de sites res-

sources, de documents de référen-

ce, dõoutils m®thodologiques et de 

recueils dõexp®riences, en France 

et en Europe.  

Accédez à la boîte à outils sur le 

site de lõObservatoire : http://

www.observatoire-territoires-

durables.org 

Territoires 
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Le 17 mars dernier, le mardi de 4D 

a rassemblé une soixantaine de 

personnes autour de la pièce de 

théâtre « Partie prenante®». 

Le pari de ses auteurs à travers 

lõexpression th®©trale est de faciliter 

la sensibilisation autour du dévelop-

pement durable, de questionner sur 

les jeux dõacteurs, dans un contexte 

dõ®volution des pratiques et des 

modes de développement.  Un élu, 

une chef dõentreprise, un expert, 

une journalisteé Quatre acteurs aux 

intérêts divergents se rencontrent et se 

confrontent autour dõun projet dõune entrepri-

se et de la municipalité.  Pari réussi.  

La pièce de théâtre fait débat, les « vrais » 

acteurs présents (élu de Décines, responsa-

ble de pôle de compétitivité, consultant en 

développement durable, association locale) 

réagissent : sõils peuvent trouver que leur r¹le 

est traité de manière un peu caricatural par-

fois, ils sõaccordent sur la place importante 

que chacun doit jouer pour faciliter une 

convergence des intérêts pour un développe-

ment durable ! Et pour cela la mobilisation  de 

tous dans le processus démocratique et de 

mise en ïuvre, est n®cessaire, et plus parti-

culièrement 

des entrepri-

ses.  Affaire à suivre é 

Le débat était animé par ASG Stratégie et 

Gouvernance. La pièce de théâtre est disponi-

ble auprès de ASG Stratégie et Gouvernance. 

Visitez le site : http://www.asgconseil.fr/v2/

theatragogie 

 

Retrouvez prochainement le compte rendu 

des débats sur le site de 4D : 

www.association4d.org.  

ʳ  Laurence Ermisse 

La boîte à outils climat 

énergie est en ligne   

101 agendas 21 locaux 

reconnus en France 

depuis 2007 

Tous acteurs du développement durable 

Le 6 avril : 1er Salon des manifestations responsables en Gironde 

Deux journées de sensibilisation à 4D sur le développement durable  

4D organisait les 16 et 17 mars derniers deux jour-

nées de sensibilisation ouvertes aux agents de col-

lectivit®s locales, membres dõassociations ou indivi-

duels. Trois thèmes ont été abordés : le développe-

ment durable, les changements climatiques et les 

agendas 21 locaux et autres pratiques territoriales 

de développement durable. Une vingtaine de per-

sonnes a suivi cette session.  

Une prochaine session sera organis®e ¨ lõautomne.  

http://www.gironde.fr/cg33/jcms/c_20440/quand-le-developpement-durable-entre-en-fete
http://www.observatoire-territoires-durables.org/
http://www.observatoire-territoires-durables.org/
http://www.observatoire-territoires-durables.org/
http://www.observatoire-territoires-durables.org/
http://www.observatoire-territoires-durables.org/
http://www.observatoire-territoires-durables.org/
http://www.asgconseil.fr/v2/theatragogie
http://www.asgconseil.fr/v2/theatragogie
http://www.association4d.org


Dossier : les indicateurs de développement durable 
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INTRODUCTION AU DOSSIER 

 

Lõ®quipe de lõEncyclop®die propose aux 

lecteurs des rep¯res dans lõunivers foison-

nant des indicateurs de développement 

durable, gr©ce ¨ un texte dõintroduction au 

sujet (article nÁ84 de lõEncyclop®die).   

Cet article permet de cerner de façon syn-

th®tique les enjeux de lõ®laboration dõau-

tres indicateurs pour penser et agir autre-

ment. Elle permet ainsi dõaffirmer la di-

mension éminemment politique de la 

construction de nouveaux outils de mesu-

re. Voici quelques extraits de ce texte intro-

ductif.  

 

 ç D¯s lõ®mergence du concept de d®velop-

pement durable, les limites des indica-

teurs classiques du développement et leur 

inadaptation à la mesure de la durabilité 

sont apparues de façon suffisamment 

®vidente pour que sõimpose la n®cessit® 

dõen ®laborer de nouveaux. (é) 

La production dõindicateurs r®pond ¨ un 

double objectif : 

Constituer des éléments pour la définition 

et la connaissance partag®e dõun monde 

commun :  

Dans la mesure où ils déterminent notre 

vision du monde et nos modes de pensée, 

la construction de ces indicateurs est émi-

nemment politique et ne peut relever dõun 

simple exercice technique délégué à des 

experts : (é) 

La question sõest pos®e de fa­on r®curren-

te dans les groupes de travail du Grenelle 

de lõEnvironnement, qui, tous, ont exprim® 

la n®cessit® de disposer dõindicateurs 

òfiables et partag®só, con­us avec les par-

ties prenantes, mais dont la méthodologie 

reste cependant ¨ d®finir. (é) 

Cette pr®occupation r®pond ¨ lõ®mergence 

dans le débat politique et, notamment, au 

sein de la soci®t® civile, dõune remise en 

cause des mesures, voire de la légitimité 

des organismes experts spécialisés dans 

leur élaboration : INSEE récemment ; com-

me en t®moigne la pol®mique sur lõindice 

des prix, entre réalité statistique et réalité 

vécue. 

Le choix des indicateurs implique que les 

acteurs du d®veloppement durable sõac-

cordent au pr®alable sur ce quõils souhai-

tent retenir en termes de production de 

richesses, de consommation de ressour-

ces, dõexternalit®s n®gatives et positives, 

de réduction des inégalités de toutes sor-

tes, de pratique d®mocratique et quõils 

rendent les arbitrages nécessaires entre 

ses différentes composantes faisant appa-

raître clairement le choix entre durabilité 

faible et forte. 

La critique des indicateurs existants, et 

notamment celle du PIB, est, de ce fait, 

indissociable de la critique de nos modes 

de développement. 

Servir de base pour la prise de décision 

publique, pour évaluer et orienter les inter-

ventions des acteurs 

Plus quõun ®tat id®al ¨ atteindre, le d®ve-

loppement durable se définit comme un 

processus complexe, ce qui explique la 

difficulté de construire un système global 

dõindicateurs susceptible de le d®crire de 

façon pertinente dans son ensemble et 

pour lõensemble des secteurs. 

Lõint®r°t de ces indicateurs composites 

réside principalement dans leur capacité 

dõalerte sur les d®gradations sociales et 

environnementales causées par nos mo-

des de développement. (é) 

De nombreuses initiatives ont été menées 

pour créer un indicateur synthétique mais, 

compte tenu de la diversité des problèmes 

et des approches des acteurs, il nõy a pas 

de consensus sur un indicateur synthéti-

que permettant de mesurer les progrès du 

d®veloppement durable et dõ®tablir des 

comparaisons internationales. Cõest pour 

cette raison que les Etats membres de 

lõUnion se sont majoritairement abstenus 

de résumer la mesure du développement 

durable par un indice unique. 

Ils ont privilégié la mise en place de batte-

ries dõindicateurs et de tableaux de bord 

destin®s ¨ suivre la mise en ïuvre de 

leurs strat®gies, quõil sõagisse des organi-

sations internationales (ONU, Banque 

mondiale, OCDE, Union Européenne) des 

Etats et des collectivités territoriales ou 

des entreprises. 

A la complexité inhérente à la construction 

des indicateurs de développement durable 

doit répondre la plus grande vigilance 

dans leur interpr®tation et dans lõutilisa-

tion politique qui peut en °tre faite. Cõest 

la raison pour laquelle la gouvernance est 

partie intégrante du processus. » 

ƴ  Sylvie Berline 

 

 

Des indicateurs, pour penser et agir autrement 

« Mesurer quoi pour aller où ?  è Cõest bien 

la question éminemment politique que 

lõEncyclop®die soul¯ve dans son dossier 

spécial « Indicateurs ».  

Ce dossier est en cours dõ®laboration. Il 

regroupe lõensemble des articles parus sur 

cette thématique et sera disponible sur le 

site www.encyclopedie-dd.org.  

En attendant, vous pouvez lire ci-dessous 

et page 5 quelques extraits dõarticles d®j¨ 

parus.  


